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point noir

nsemble, restons vigilants.ECette phrase, écrite sur les
panneaux devant la gare de
Tours, incite les passants à
s’arrêter. La directrice territo-
riale Centre-Val de Loire de
SNCF Réseau, Francesca
Aceto, l’affirme : « Aujourd’hui,
il y a encore trop d’accidents
sur les passages à niveau. Plus
d’une centaine par an. Imagi-
nons qu’un train lancé à
300 km/h mettra pour s’arrêter
l’équivalent de 21 terrains de
foot. » C’est pourquoi une ca-
ravane itinérante très pédago-
gique sillonne le territoire. Ar-
rê t à To ur s ce s ame d i
avec affiches, petite vidéo et

maquette avec rails et démons-
tration avec allumage du cli-
gnotant (il faut s’arrêter immé-
di a te men t ) et bar ri èr es
baissées. Temps de la ma-
nœuvre : 24 secondes au total.
Si l’on ignore les recommanda-
tions, l’ampleur des dégâts
causés est considérable. Les té-
moignages recueillis sont poi-
gnants. Comme celui d’Aman-
dine, 35 ans, conductrice :
« L’automobiliste pensait pou-
voir passer. Un bruit terrible. »
Ce drame la hante. « Et l’on
voit que les principales causes
d’accident sont liées à 98 % au
non-respect du Code de la
route », conclut la responsable.

Passages à niveau :
la SNCF appelle à la vigilance

Les responsables l’affirment : 98 % des accidents au passage
à niveau sont dus au non-respect du code de la route.

ancée mi-mars, l’applica-L tion NosLois compte plu-
sieurs milliers d’utilisateurs et
a été adoptée par une vingtaine
de parlementaires dont Daniel
Labaronne et Fabienne Colboc.
Cette appli rassemble les don-
nées ouvertes de l’Assemblée

nationale et du Sénat et alerte
les citoyens inscrits de chaque
dépôt de nouveau projet ou
proposition de loi sur les thé-
matiques qu’ils ont décidé de
suivre. Les 3.500 propositions
de lois déposées depuis le dé-
but de la législature ont été

converties en format voix à
l’aide d’outils d’intelligence ar-
tificielle. À la manière d’un ré-
férendum, les citoyens peuvent
ensuite se positionner pour ou
contre chaque texte après avoir
consulté l’exposé des motifs.
En retour, les parlementaires

peuvent établir le contact avec
les citoyens inscrits et leur po-
ser des questions ciblées (par
tranche d’âge, par code postal,
par centre d’intérêt…). Ils re-
çoivent aussi des alertes sur les
sujets qui suscitent de l’atten-
tion citoyenne.

L’appli NosLois testée et approuvée

« J’ai souffert de la souffrance
des autres »

Pour avoir vécu la longue
agonie de son mari Loulou
Gasté atteint d’un cancer des
os, Line Renaud a fait du
droit de mourir dans la dignité
le combat d’une vie, avec la
lutte contre le Sida. Dans ce
cadre, elle a été reçue
dernièrement à l’Assemblée
nationale pour défendre le
projet de loi de loi visant à
garantir le droit à une fin de
vie libre et choisie.
« J’ai la conviction qu’il nous
faut aller un peu plus loin,
pour répondre à des situations
précises, les plus douloureuses,
et dans un contexte très
encadré, afin de permettre à
nos concitoyens qui le
souhaitent, de choisir leur fin
de vie et d’avoir recours à une
assistance médicalisée active à
mourir », a précisé Philippe
Chalumeau, député de Tours
et l’un des plus engagés sur la
fin de vie.

la phrase

Line Renaud est engagée
pour le droit de mourir
dans la dignité.

’organisation profession-Lnelle Polepharma qui fé-
dère 60 % de la production de
médicaments en France orga-
nisait mardi dernier, 5 octobre,
un colloque à destination des
pharmaciens industriels res-
ponsables. « Les pharmaciens
industriels constituent une pro-
fession très réglementée, ex-
plique Fabien Riolet, directeur
général de Polepharma. Ils doi-
vent garantir que les médica-
ments sont bien fabriqués selon
les règles édictées par l’Agence

nationale de sécurité des médi-
caments. Il y a des pharmaciens
responsables dans tous les labo-
ratoires. »
Polepharma avait choisi d’or-
ganiser ce colloque à Tours
puisque la Touraine est une
terre de laboratoires pharma-
ceutiques. Recipharm, Fareva,
Delpharm, Sanofi… le départe-
ment compte plusieurs sites
pharmaceutiques qui em-
ploient au total environ
4.000 personnes.

Qui étaient ces pharmaciens
rassemblés mardi à Tours ?

Le colloque a eu lieu mardi 5 octobre à l’hôtel de ville
de Tours.

Le Festival
de la forêt
et du bois
à la Bourdaisière

Le Festival de la forêt et du
bois sera de retour au château
de la Bourdaisière à Montlouis
pour sa cinquième édition les
16 et 17 octobre. L’événement
a pour but de faire découvrir
au grand public le patrimoine
forestier, son économie et ses
différents métiers. Ateliers
pédagogiques, conférences,
balades commentées, parcours
santé, déambulations
contées… de multiples
animations figurent au
programme de la
manifestation qui se déroulera
dans les 55 hectares du parc
de la Bourdaisière. Entrée
5 € ; gratuite pour les moins
de 10 ans.

www.labourdaisiere.com
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